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LA  REPUT  AT  TON  QUE  NOUS  AYONS  ACQUISE  PAR  NOS  TRAVAUX 
SUR  VERRES  COLORIES  EST  SI  GRANDE  QUELLE  OFFRE  UNE  GARAN- 
TIE A  CEUX  QUI  NOUS  DONNENT  LEURS  COMMANDES. 

REFERENCES  :  L'EGLISE  DE  NOTRE  DAME  A  ST.  JOHNSBURY, 
VT.,  E.U.,  L'EGLISE  DUREV.  LEONARD  BATRY,V.G.,  A  MILWAUKEE 
(TRAVAIL  APPROUVE  PAR  SA  GRANDEUR  l'eVEQUE  OTTO  JAR- 
TE  DE  ST.  CLOUD,  MINX-  ;  LES  CHAPELLES.  DU  SACRE  COEUR,  A 
MONTREAL  ET  HALIFAX  ;  L'EGLISE  DE  ST.  BRIGITTE  A  OTTAWA, 
ONT.,  LE  COUVENT  DE  STE-  ANNE,  A  LACHINE  ;  LA  BASILIQUE  DE 
QUEBEC  ;  QUATRE  VERRIERES  A  PERSONNAGES  (COMMANDE  DE 
SON  EMINENCE   LE  CARDINAL  TASCHEREAU). 

AYANT  FAIT  UNE  ETUDE  SPECIALE  DE  L'ORNEMENTATION  SUR 
VERRE,  NOUS  POSSEDONS  UNE  CONNAISSANCE  PARFAITE  DE  CET 
ART. 

NOUS  SOLLICITONS  L'HONNEUR  DE  CONCOURIR  AVEC  LES 
ETABLISSEMENTS  DES  PAYS  ETRANGERS. 


Vin  de  Quinine  de  Garnpbell 

Le  Grand  Tonique,  Fortifiant  par  Excellence. 


Préparation  hygiénique,  et  hors  ligne  dans  les  cas  de  dyspepsie,    perte  d'appétit,  abat 
tement  moral,  malaria,  etc.   etc.,  etc. 


Exigez  le  vin  fabriqué  par  les  soussignés,  car  c'est 
le  véritable  et  original  ¥11  DE  QUININE. 


KENNETH  CAMPBELL  âc  CiE., 

MONTREAL. 
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Domine,  dilexi  decorem 

dormis  tuse.  . .   Ps.  25,  V.  vili" 

L'art  est  pour  tout  le  monde,  quoique  tout  le  monde  n'ose  pas  en  par- 
ler. Ceux  qui  admirent  le  plus  ses  beautés  sont  par  le  fait  même  pres- 
que des  critiques  de  quelque  valeur,  et  ils  ne  s'en  doutent  pas  !  Je  me 
risque.  En  l'absence  de  juges  attitrés,  les  passionnés,  comme  moi,  peuvent 
bien  dire  un  mot,  tout  en  reconnaissant  leur  impuissance  à  faire  école. 
Si  je  bats  des  mains  à  l'audition  d'un  discours,  c'est  qu'il  me  plait  —  et 
j'ai  le  droit  de  le  manifester.  Si  devant  une  peinture  je  m'écrie:  "C'est 
beau  !  "  c'est  que  la  chose  me  touche  cà  l'endroit  sensible.  Libre  aux 
autres  de  penser  autrement. 

Le  ciseau,  la  plume,  et  le  pinceau,  trois   outils  qui  n'ont  pas  le  reflet 
et   le  prestige  immédiat    de    l'épée,    trois   instruments    portés  par    des 
citoyens  en  habit  de  ville,  produisent  les  seules  œuvres  dont  les  nations 
aiment  à  s'enorgueillir  par  la  suite.    Dans  le  terme  ciseau  j'inclus  le  com- 
pas de  l'architecte,  et  dans  l'architecte  il  y  a  du  peintre  et  de  l'écrivain,  en 
ce  sens  que  tous  ensemble  contribuent  à  rendre  durables  les  conceptions 
idéales  dont  l'humanité  s'est  toujours  montrée  avide.     Les  richesses  de 
Babylone,  d'Athènes  et  de  Rome  sont  disparues  et  mêmes  oubliées  ;   les 
œuvres  d'art  que  renfermaient  ces  capitales  restent  célèbres  et  admirées. 
Aucun  peuple  n'a  pu  figurer  dans  l'histoire  universelle  sans  la  participa- 
tion des  artistes.     Du  temps   des   monarques  absolus   aucun   d'eux  ne 
s'est  fait  un  nom   respecté  s'il  a  été  indifférent  aux  travaux  des   sculp- 
teurs, des  architectes,  des  peintres  et  des  écrivains.     L'étincelle  divine 
qui  est  en  nous  est  l'élément  principal  de  toute  grandeur.     Celui  qui  la 
méconnaît  est  un  barbare,   et  la  postérité  le  traite  froidement,  comme 
un  personnage  incomplet.   Les  artistes,  ne  pouvant  s'élever  physiquement 
au-dessus  de  la  terre,  parce  que  Dieu  leur  a   refusé  les  aîles   du  corps, 
se  servent  des  aîles  de  l'esprit,  et  construisent  des  monuments  qui  durent 
des  siècles.     Ils  mettent  sous  nos  yeux  les  modèles  rêvés  par  chacun 
de  nous,  mais  évanouis  de  nos  souvenirs  à  mesure  que  le  temps  marche. 
Quand  ils  ont  fixé  sur  le  marbre,  la  toile  ou  le  papier  une  ressemblance 
de  ces  extases  dont  l'homme  est   favorisé  par  la   volonté  d'en  haut,  que 
peuvent-ils  demander  de  plus  ?     Tous   les  talents   réunis   ne  sauraient 
faire  davantage.     C'est  le  feu   du   ciel,  la  pensée  céleste,   l'inspiration 
suprême  devenus  visibles,  et  cela  par  la  main  d'un  homme  !     Atteindre 
un  pareil  sommet  c'est  faire  honneur  à  son  pays,  se  procurer  des  jouis- 
sances intellectuelles  enviées,   enfin,   jouer  parmi  les  siens  un  rôle  qui 
impose  le  respect,  bien  que  la  fortune  ne  suive   pas    assez   fidèlement  le 
chemin   parcouru  par  les   artistes.     Celui  qui   meurt   en    disant  avec 
vérité  :   "J'étais  de  ceux-là,"  peut  dire  qu'il  a  fait  une  belle  vie. 
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M.  Mélodie  est  de  ceux-là.  Par  sa  position  à  l'Ecole  des  Arts  et  les 
nombreux  travaux  qu'il  a  exécutés,  il  contribue  à  donner  une  forte 
impulsion  à  l'éducation  artistique  de  ce  pays. 

M.  Meloche  appartient  à  l'une  des  plus  anciennes  familles  du  Canada. 
Il  est  en  train  d'illustrer  son  nom.  Hébert,  il  y  a  dix  ans,  me  portait  à 
parler  de  lui  pour  ce  même  double  motif.  Quand  je  serai  vieux  ou  parti 
de  ce  monde,  ils  se  rappelleront  mes  coups  de  plume,  car,  voyez-vous, 
c'est  avec  de  l'encre  que  je  tente  de  servir  mes  compatriotes  :  cette 
encre  ne  tache  jamais  et  elle  éclaire  ici  et  là.  Et,  d'ailleurs,  on  leur  doit 
beaucoup  à  ces  braves  et  jeunes  artistes,  qui,  par  leur  fermeté  au  travail, 
savent  se  faire  un  nom  honorable  dont  la  patrie  tire  de  la  gloire.  On  les 
méconnaît  souvent,  et  quelquefois  même  on  ne  les  estime  que  lors- 
qu'ils ne  sont  plus.  Qu'importe,  ces  fidèles  de  l'art  restent  quand  même 
cramponnés  à  leur  devise  :  "  Haut  les  cœurs,  Dieu  est  vrai  et|l'art  est 
divin." 

Que  n'a-t-il  pas  fallu  de  vaillance  pour  mener  à  bonne  fin  l'entreprise 
de  décoration  de  l'église  de  Saint-Vincent  de  Paul  de  Montréal  ! 

L'intérieur  de  cette  église  est  l'un  des  derniers  ouvrages  dûs  aux  ar- 
tistes canadiens.  C'est  le  cas  de  dire,  comme  un  certain  maire  fantas- 
tique :  "  Notre  pont  a  été  construit  chez  nous."  MM.  Perrault  et  Mesnard 
sont  les  architectes  du  nouveau  monument,  et  M.  F.  Ed.  Meloche  le 
peintre  heureux.  C'est  du  style  romano-bysantin.  Comme  en  France  et 
en  Allemagne,  on  a  tenté  de  reproduire  des  hardiesses  qui  rappellent  les 
œuvres  du  Moyen- Age,  et  cela  devient  surtout  une  nouveauté  dans  notre 
pays,  où  il  n'existe  aucun  modèle  de  ces  anciens  monuments.  Dès  le 
premier  coup-d'œil  je  me  suis  senti  fier  de  nos  gens.  Il  me  semblait  que 
je  pouvais  dire  avec  le  Bernin  admirant  les  cariatides  de  l'hôtel-de-ville 
de  Marseille:  "  Qu'est-il  besoin  d'aller  chercher  des  artistes  en  Italie 
lorsque  l'on  a  en  France  l'homme  qui  a  fait  cela!  " 

A  MM.  Perrault  et  Mesnard  sont  dûs  les  plans  de  l'ensemble  des 
décorations.  La  magnifique  procession  de  saints  qui  se  déroule  tout 
autour  de  la  retombée  de  la  grande  nef  est  de  M.  Meloche.  Ceci  forme 
la  principale  frise  du  temple.  H.  Flandrin  en  a  peint,  une  de  ce  genre 
dans  l'église  de  Saint-Vincent  de  Paul  de  Paris  ;  M.  Meloche,  sans  trop 
imiter  le  maître,  a  eu  le  courage  de  le  suivre  —  et  il  peut  montrer  son 
œuvre  avec  fierté.  Les  personnages  ne  sont  pas  traités  d'après  la 
manière  de  Flandrin,  à  cause  de  la  différence  du  style  de  l'édifice  ;  de 
plus,  le  manque  d'une  lumière  abondante  a  gêné  notre  artiste.  La  com- 
position est  souple  et  imposante  à  la  fois.  Les  draperies  sont  natu- 
relles et  sans  surcharges;  les  couleurs,  chaudes  autant  qu'agréables,  con- 
viennent au  caractère  de  chacun  des  héros  du  sujet.  Les  hommes  ont 
des  figures  expressives  et  nobles;  dans  celles  des  femmes  un  rayonne- 
ment doux  et  suave  nous  attire.  Le  dessein  est  accentué,  modelé,  léger 
même,  mais  en  harmonie  avec  l'ensemble  de  la  décoration. 


/  ,     1 1  /  / 


~     PL, 


^ 


W3  g 

5  g 

S  Q 

o 

00  fl| 


1> 


C/}      "Ç^ 


£ 

uT 

5j 

w 

n 

o 

o 

in 

J 

W 

w 

Q 

fe=H 

^ 

£ 

O 

Q 

X 

H 

C/5 

w 

O 

P^ 

O 

e4 

o+ 

z  _: 


ST.    VINCENT  DE  PAUL 


La  procession  se  dirige  des  deux  côtés  de  la  frise  vers  les  trois  figures 
de  la  Sainte-Trinité,  lesquelles  sont  de  taille  colossale,  et  remplissent 
tout  le  rond-point  de  la  voûte.  "  Elles  sont  peintes  dans  le  genre  de 
celles  que  l'on  trouve  à  San  Miniato  près  Florence,  la  chapelle  palatine 
de  Païenne,  et  Saint  Pierre  de  Montrouge  à  Paris,"  me  dit  M.  Mélodie. 

Quelques  personnes  ont  trouvé  ces  figures  trop  grandes;  mais  si  on 
les  faisait  plus  petites  dans  ce  vaste  champ  de  la  coupole  du  chœur, 
elles  n'auraient  plus  l'importance  que  leur  impose  toute  la  composition. 

Une  œuvre  de  longue  haleine,  exécutée  avec  autant  de  succès,  place 
M.  Meloche  parmi  les  jeunes  qui  n'attendent  pas  le  nombre  des 
années...  La  ténacité  et  l'enthousiasme  qui  distinguent  ce  travailleur 
nous  promettent  des  décorations  d'église,  qui  seront  à  la  fois  pour  la 
gloire  de  Dieu  et  le  plaisir  du  cœur  et  de  l'esprit.  L'éducation  artis- 
tique de  notre  peuple  s'en  ressentira. 

La  forme  de  la  voûte  étant  surélevée  et  les  fenêtres  trop  loin,  il  a  fallu 
que  le  peintre  s'éclairât  à  la  lumière  du  gaz  pour  travailler. 

Cela  lui  a  rendu  le  travail  du  coloris  plus  difficile  ;  il  lui  fallait  pré- 
voir l'effet  qu'aurait,  le  jour,  l'agencement  des  couleurs  posées  à  la 
faveur  de  lumières  artificielles.  Voilà  pourquoi  certains  tons  et  cer- 
taines draperies  n'ont  pas  toute  la  vigueur  qu'ils  devraient  avoir,  selon 
moi. 

Je  dois  dire  quelques  mots  aussi  de  la  décoration  en  général.  Je  me 
permets  de  citer  des  extraits  de  l'article  de  M.  Dupuy,  du  Canada 
Artistique  : 

Celte  église  de  Saint-Vincent  de  Paul  est  une  des  plus  belles  du  pays, 
et  il  faut  aller  la  voir  pour  se  pénétrer  de  toutes  ses  beautés,  et  l'admi- 
rer comme  elle  le  mérite. 

Les  artistes  ont  droit  à  toutes  nos  félicitations  :  M.  Meloche,  pour  la 
manière  large  et  aisée  dont  il  a  traité  la  grande  frise;  et  M.  Venne, 
l'un  des  associés  de  MM.  Perrault  et  Mesnard,  pour  la  science  et  l'ha- 
bileté qu'il  a  déployées  dans  la  conception  et  la  surveillance  de  l'exécu- 
tion des  plans  de  décors. 

En  se  plaçant  à  la  porte  d'entrée  et  en  marchant  vers  le  chœur,  les 
regards  sont  de  suite  attirés  sur  la  voûte  fond  d'azur,  parsemée  d'étoiles 
qui  augmentent  de  richesse  à  mesure  qu'elles  avancent  vers  le  sanc- 
tuaire. A  la  première  travée,  ces  étoiles  sont  d'argent  ;  à  la  seconde, 
d'or,  traversées  d'une  voix  lactée;  à  la  troisième,  d'or  également,  avec 
trainées  lumineuses. 

L'œuvre  la  plus  importante  comme  peinture  est  la  grande  frise  de  la 
voûte.  Là,  le  talent  de  M.  Meloche  se  montre  en  entier  comme  concep- 
tion et  comme  facture.  Sur  cette  frise  il  a  peint  une  procession  de 
saints,  qui  se  dirigent  vers  la  coupole  du  chœur.  Les  personnages,  plus 
de  cent,  de  grandeur  naturelle,  conçus  et  exécutés  d'après  le  style  des 
Primitifs,  ont  un  grand  caractère  de  piété  et  de  foi.  Ils  sont  divisés 
en  douze  groupes  :  des  Apôtres,  des  Docteurs,  des  Fondateurs  d'Ordres, 
des  Fondatrices  d'Ordres,  des  Reines,  des  Rois,  des  Patrons  de  corpo- 
rations, dès  Confesseurs,  des  Pénitentes,  des  Evêques,  des  Martyrs,  des 
Saintes  Femmes.     Saint-Vincent  de  Paul,  comme  patron  de  l'Eglise,  est 
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représenté  deux  fois  :  à  la  tête  des  Fondateurs  d'Ordres,  et  des  Con- 
fesseurs. Cette  procession  est  une  page  saisissante  qui  rappelle  les 
œuvres  des  artistes  si  croyants  du  Moyen-Age. 

A  la  voûte  du  chœur  sont  les  trois  personnes  de  la  Sainte-Trinité,  de 
grandeur  héroïque.  Leurs  attributs  sont  peints  au-dessus  d'eux  dans  des 
couronnes  de  têtes  d'anges.  Les  Séraphins,  les  Chérubins,  les  Anges, 
avec  leurs  ailes  à  demi  déployées,  sont  placés  sur  la  zone,  à  fond  rose 
guilloché  d'or,  qui  sépare  le  chœur  de  la  nef. 

Une  frise  à  fronton  sur  fond  d'argent,  où  courent  des  rinceaux  de 
grande  allure,  surmonte  la  série  de  panneaux,  où  seront  peints  plus  tard 
les  principaux  traits  de  la  vie  de  Saint-Vincent  de  Paul. 

Au  fond  du  chœur,  et  à  moitié  hauteur,  est  posée  une  magnifique  dra- 
perie drap  d'or,  d'un  fini  si  parfait,  d'une  exécution  si  réussie,  qu'elle 
donne  l'illusion  complète  d'une  véritable  étoffe. 

Toutes  les  arcades  de  l'église  reposent  sur  un  faisceau  de  colonnettes 
gris  perle,  cerclées  d'or,  surmontant  une  forte  colonne  de  marbre  St. 
Barthélémy;  sur  les  chapiteaux  des  colonnes  et  des  colonnettes  sont 
des  feuillages  or  et  argent  d'une  délicatesse  et  d'une  légèreté  surpre- 
nantes. 

Dans  toute  sa  longueur  le  saint  temple  est  entouré  de  deux  bandeaux 
contenant  des  textes  latins  se  rapportant  aux  œuvres  et  aux  mérites  des 
saints  de  la  procession. 

Nous  ne  pouvons  terminer  cette  description  de  l'intérieur  de  l'église 
de  St.  Vincent  de  Paul,  sans  faire  allusion  aux  magnifiques  gazeliers  et 
lustres  fabriqués  par  la  maison  R.  Mitchell  et  Cie.  Ces  lustres  en 
cuivre  poli  sont  les  plus  beaux  qui  aient  été  faits  jusqu'à  ce  jour. 

Les  autels  et  les  stalles  du  chœur  sculptés  par  le  regretté  A.  Lavigne 
sont  tout  simplement  superbes  et  dignes  de  figurer  dans  une  église  comme 
St.  Vincent  de  Paul. 

Les  travaux  de  menuiserie  générale  et  de  sculpture  ornementale,  entre- 
pris par  MM.  Boileau  Frères,  font  honneur  à  ces  messieurs,  car  ils  sont 
consciencieusement  et  habilement  exécutés. 

Depuis  les  jours  de  Légaré,  Parthenais,  Bourassa,  et  quelques  autres, 
que  de  vaillantes  jeunesses  sont  entrées  dans  la'carrière  !  Nous  avons  à 
présent  un  petit  inonde  artistique.  Le  mouvement  s'accentue  de  jour 
en  jour.  Les  écrivains  ont  invité  les  classes  dirigeantes  à  appuyer  et 
seconder  de  louables  efforts  ;  une  transformation  s'est  opérée  dans  le 
goût  des  Canadiens.  Aux  images  grossières  taillées  sans  égards  pour 
l'idéal  et  la  vérité,  ont  succédé  des  dessins  qui  n'ont  plus  rien  de  vul- 
gaire et  qui  apparaissent  de  toutes  parts,  aux  applaudissements  de  la 
foule.  Le  bon  goût  est  réveillé,  il  ne  se  rendormira  pas.  L'avenir  est 
ouvert  —  quoique  la  porte  en  soit  encore  étroite  —  mais  les  artistes 
passent  partout  !  Ceux-ci,  à  force  de  piocher  et  de  produire,  ont  forcé 
l'attention  publique  à  se  tourner  vers  eux  et  à  comprendre  qu'ils  luttent 
pour  le  pays  encore  plus  que  pour  eux-mêmes.  Le  Grèce,  l'Italie,  la 
France  ont  toujours  considéré  les  artistes  comme  de  glorieuses  excep- 
tions parmi  leurs  citoyens.  Nous  ne  sommes  pas  beaucoup  éloignés  de 
cette  manière  de  voir  à  présent.  Encore  une  poussée  et  le  Canada 
artistique  existera. 

Que  les  gouvernements,  qui,  au  dire  de  L.  Fréchette,  paient   double 
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les  travaux  matériels  qu'ils  font  exécuter,  et  procèdent  d'ordinaire  à  l'in- 
verse lorsqu'il  s'agit  d'oeuvres  artistiques  ;  que  les  gouvernements,  dis-je» 
viennent  en  aide  à  nos  artistes.  Et,  comme  vient  de  l'écrire  le  même 
auteur,  pour  un  peu  de  cet  argent  qui  serait  dépensé  quand  même  après 
tout,  les  artistes  lui  fourniront  de  la  gloire,  et  de  la  bonne  et  belle  — 
pas  teinte  de  sang  ni  mouillée  de  pleurs,  celle-là  ! 

Et  les  étrangers  nous  admireront  ;  et  nos  enfants  seront  fiers  de  nous  ; 
et  la  mémoire  de  nos  hommes  publics  vivra,  car  les  protecteurs  des  arts 
sont  plus  vénérés  que  les  guerriers  et  les  conquérants. 

La  province  de  Québec,  par  le  nombre  et  la  valeur  de  ses  architectes, 
peintres,  dessinateurs,  sculpteurs  et  écrivains,  est  la  première  de  la  Con- 
fédération. Aux  autres  de  chercher  à  nous  rejoindre,  mais  aussi  à  nous 
de  garder  la  tête  par  un  labeur  persévérant  et  des  études  sérieuses. 

Savez-vous  que  Hébert,  en  plus  d'une  circonstance,  a  sculpté  des 
panneaux  de  bois  de  chêne  pour  des  richards  de  Montréal,  sans  presque 
se  faire  payer  !  Il  fallait  bien  que  le  pauvre  garçon  se  fit  une  renommée, 
en  premier  lieu.  Aujourd'hui  ce  que  lui  commandent  ces  mêmes  indi- 
vidus ou  leurs  amis  est  mieux  rétribué.  M.  Meloche  a  dû  se  soumettre 
à  de  semblables  sacrifices  au  commencement.  Se  faire  connaître  est  une 
dure  tâche,  dans  toutes  les  carrières  de  la  vie,  et  surtout  dans  les  beaux- 
arts,  en  Europe  comme  en  Amérique.  En  Europe,  il  y  a  encombre- 
ment de  cette  classe  d'hommes,  de  là  les  difficultés  du  chemin.  En 
Canada  nous  croyons  manquer  d'argent  pour  payer  leurs  travaux,  et, 
longtemps,  nous  avons  manqué  de  l'intelligence  qu'il  faut  pour  les  com- 
prendre. 

Tout  change  pour  le  mieux  maintenant,  grâce  aux  luttes  courageuses 
de  nos  amateurs  et  de  plusieurs  citoyens  dignes  du  nom  de  protecteurs 
des  beaux-arts.  Plus  les  années  s'accumulent,  plus  je  sens  que  la  cause 
des  artistes  est  comprise  parmi  nous  et  que  l'on  aime  à  s'occuper  d'eux. 

BENJAMIN  SULTE. 


LISTE  DES  PERSONNAGES  COMPOSANT  LA  PROCESSION. 

DU  COTÉ  DE  L'ÉVANGILE  DU  COTÉ  DE  L'ÉPITRE 

Groupe  des  Apôtres  Groupe  des  Docteurs 

Saint-Pierre,  Saint-Athanase, 

"     Paul,  "  Basile, 

"    Mathieu,  '  Grégoire  de  Naziance, 

"     Philippe,  "  Ambroise, 

"    Jacques-le-Mineur,  "  Jean-Chrysostôme, 

"    Jacques-le-Majeur,  "  Jérôme, 

"     Luc,  "  Augustin, 

"    Thomas,  "  Cyrille  d'Alexandrie, 

"    Jean,  "  Léon  le  Grand, 

"    Marc,  "  Grégoire  le  Grand, 

"     André,  "  Thomas  d'Aquin, 

"    Simon,  "  Bonaventure. 
"    Thaddée, 


Barthelé 


c  nu 


[ 
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Groupe  des  Fondateurs  d f Ordres 

Groupe  des  Fondatrices  d'' Ordres 

Saint-Vincent-de-Paul  s 

Sainte-Scholastique, 

u 

Benoit, 

"       Claire, 

tt 

Bruno, 

"       Catherine  de  Sienne, 

■ (l 

Bernard, 

"       Angèle  de  Mérici, 

a 

Dominique, 

'  '      Thérèse, 

a 

François  d'Assises, 

"      Jeanne  de  Chantai, 

« 

Ignace  de  Loyola, 

"      Gertrude. 

tt 

Alphonse  de  Liguori. 

Groupe  des  Reines 

Groupe  des  Rois 

Sainte-Hélène, 

Saint-David, 

(< 

Clothilde, 

<<     Henri, 

tt 

Cunégonde, 

"     Etienne  de  Hongrie, 

« 

Marguerite  d'Ecosse, 

"     Edouard  d'Angleterre, 

.tt 

Elisabeth  de  Hongrie, 

"     Canut, 

tt 

Elisabeth  de  Portugal. 

"     Ferdinand  d'Espagne, 
"     Louis  (Louis  IX), 
"     Casimir  de  Pologne. 

Groupe  des  Patrons  de  Corporations 

Groupe  aes  Confesseurs 

Saint-Toseph, 

Saint-Vincent-de-Paul, 

tt 

Crépin, 

"     Jean -Baptiste, 

« 

Marin, 

"     Joachim, 

a 

Eloi, 

"     Antoine,  ermite, 

tt 

Fiacre, 

"     Antoine  de  Padoue, 

« 

Lazare, 

"     Vincent-Ferrier, 

te 

Isidore, 

"     François-Xavier. 

a 

Honoré. 

Groupe  des  Pénitentes 

Groupe  des  ET'ëques 

Sainte -Marie  Madeleine, 

Saint-Denis, 

Ci 

Thaïs, 

"     Martin, 

« 

Marie-Egyptienne, 

"     Patrice, 

.  a 

Pélagie, 

"     Rémi, 

a 

Marguerite  de  Cortone. 

"     Charles-Borromée, 
"     Francois-de-Sales. 

Groupe  des  Martyrs 

Groupe  des  Saintes  Femmes 

Saint-Etienne, 

Sainte-Anne, 

a 

George, 

"       Elisabeth, 

(C 

Victor, 

"      Cécile, 

a 

Sébastien, 

t(      Rose  de  Lima, 

(C 

Laurent, 

"      Félicité. 

t( 

Nicolas,  (avec  enfants). 

Groupe  d' A  nges  près 

du  chœur  et  à  V  Orgue 

Comme  il  y  a  deux  Evangélistes  parmi  les  apôtres,  on  a  ajouté  à  ce 

groupe  les  deux  autres  Evangélistes 

qui  ne  sont  pas  apôtres,  voilà  pour- 

quo 

le  groupe  est  composé  de  quatorze  figures.     Saint-Vincent  de  Paul 

est  représenté  deux  fois,  et  est  dessi 

né  dans  de  plus  grandes  proportions 

que 

les  autres  personnages.     On  trouve  plusieurs  exemples  de  licences 

de  cette  nature  dans  les  vieilles  décorations  romano-bysantines. 

Auguste  Girardin, 


Frs.  Hurtubise, 


Propriétaire.  Directeur  Gérant. 

E.    CHANTELOUP, 

-MANUFACTURIER.^ 


Autels  eu  bois  ou  en  métaux. 

Ornements  pour  autels  en  marbre 

Lampes  pour  Sainte-Face. 

Lampes  pour  autels. 

Timbres  pour  autels. 

Fonts-baptismaux  et  bénitiers. 

Couverts  pour  fonts- baptismaux. 

Grillages  pour  Sainte-Table. 

Chandeliers  et  Croix  pour  autels. 

Chandeliers  pour  cierge  pascal. 

Espagnolettes  pour  châssis 

français. 

Croix  et  autres  ornements  pour 

toitures. 
Clôtures  et  balustrades  en  fer  et 

en  fonte. 

INSTRUMENTS  TÉLÉGRAPHIQUES  POUR  MAISONS  D'ÉDUCATION. 

Le    tout  d'après  les   systèmes  les   plus  modernes,    et   approuvés  par    les    meilleurs 

Architectes. 

SS7  a  593  RUE  CRAIG, 

MONTREAL. 


Appareils  calorifères. 
Plomberie  et  Gaz. 
Couvertures  en  métaux. 
Travaux  en  fer  et  en  fonte. 
Bancs  en  fonte  et  eirchêne. 
Numéros  pour  bancs. 
Portes  de  tabernacle  "en  cuivre 

doré. 
Escaliers  tournants  pour  chaires- 
Colonnes,  solives  et  portes  de 

voûtes. 
Horloges    et    cadrans  pour  clo- 
chers d'églises. 
Cloches  pour  égli-es,  collèges  et 
couvents. 


FERRONNERIE  DE  BATISSE. 


berrures,    Serrures    de    Sure  te. 

Tentures f   Xocjuets,    Clous, 

Vis,    etc.,    etc. 
En  Gros  et  en  Détail. 

Aussi    Outils  de  Menuisiers  les  plus  améliores 
CHEZ 

U.  «J.  A.  SURYEYER, 

S     RUE     ST.     Â^JL.U^àlSlsrrT. 
(près  de  la  rue  Craig.)  MONTREAL. 


HudonJebert&cie. 

IMPORTATEURS 

D'EPICERIES  VINS  ET  LIQUEURS, 

Spécialité:    Vl|SlS  DE  MESSE,    En    Gros. 


Nos.  304  306  rue  St.    Paul, 

et  143  et  145,  rue  des  Commissaires, 

MONTREAL. 


gANQUE    D'HOCHELACA 

Capital  Versé     =     -     $710,100  Réserve      =  $125,000 

F.   X.  ST.   CHARLES,  Président.      M.  LAURENT,  Vice- Président. 

R.    BLCKERDIKE,    CHAS.    CHAPUT  et   J    D.    ROLLAND,    Directeurs. 

M.    J.   A.    PRENDERGAST,    Caissier. 

Bureau     Principal  -  -  MONTREAL. 


Succursales,  Gérants,  Succursales. 

TROIS RIVIERES     -     II.  \.  HOIKE.  SOREL 

JOLIETTE  -  J.  H.  OSTIGNY.  VALLKYFIKLI) 


Gérants,  Succur.-ales,  Gérants, 

A.  A.  LAROCQUE.  ABATTOIRS  IIE  L'EST       

S.  PORTIER.  VMKLEEK  I1ILL.  Ont.  •  Wm.  FERGUSÔS. 

Département  d'Epargne  au  bureau  principal  et  aux  succursales. 
CORRESPONDANTS  :  — Londres,  An»..  Tlie  Clydesdale  Bank,  limited  ;    Paris,  France,  Le  Crédit  Lyonnais  ; 

N.\v  Vork,  The  National  Parle  liank  ;    Bostuii,  The  Ma\erick  National  Bank  et  Chicago,  National  Live 
Stock  Bank. 
Collections  dans  tout  le  Canada  aux  taux  les  plus  bas.     Emet  des  crédits  commerciaux  et  des  lettres  circulaires 
pour  les  voyageurs,  payables  dans  toutes  les  parties  du  monde. 


JPvilbiicatioi-is    Canadiennes. 

Pages  d'histoire  du  Canada,  par  Benjamin  Suite,  i  vol.  in-12,  500  pages  $1.00 

Une  colonie    féodale   en   Amérique,    L'Acadie   (1604-1881),   par  Rameau  de 

Saint-Père;   2  vols,  in-12,  avec  une  carte 2.00 

-Souvenirs  d'un  voyage  en  Terre-Sainte,  par  l'Abbé  J.  M.  Emard,     1    vol.   in-8, 

nombreuses  illustrations o-5° 

Histoire  populaire    de  Montréal  depuis    son   origine,  jusqu'à   nos   jours,    par 

A.  Leblond  de  Brumath  ;  beau  vol.  grand  in-8 1.00 

L'Hon.  J.  A.  Chapleau.  Sa  biographie,  suivie  de  ses  principaux  discours, 
manifestes,  conférences,  etc.,  depuis  son  entrée  en  Parlement  en  1867  ; 
fort-vol  grand  in-8,  papier  et  impression  de  luxe  ;  relié  et  contenant  un 
portrait  sur  acier.     Prix  de  souscription  $5.00,  réduit  à 2-50 

Une  voix  d'outre-tombe,  poésies  de  M.  Martineau,  Ptr.  S. S.,  avec  portrait  sur 

acier,  in-12 0.75 

Chroniques  Canadiennes,  Humeurs  et  Caprices,  par  Arthur  Buies,beau  vol.  in-8     0.75 

Un  Revenant,     Episode  de  la  guerre  de  sécession   aux  Etats-Unis,  par  Rémi 

Tremblay,  vol.  in-12,  $1.00;  réduit  à .  0.50 

Six  mois  dans  les  Montagnes  Rocheuses. Colorado,Utah,  Nouveau-Mexique,  par 
H.  Beaugrand,  ouvrage  accompagné  d'une  carte  itinéraire  et  orné  de  nom- 
breuses illustrations  hors  texte,  avec  une  préface  de  Louis  Fréchette  ; 
beau  vol,  in-8 1.00 

Achat  de  Bibliothèques,  vieux,  livres  échangés  pour  des  ouvrages  neufs. 

GBAHGEB    FRERES, 
MONTREAL. 

MANUFACTURES  FRANÇAISES  DORNEMENTS   D'EGLISE. 


Chasubleries,  bronzes,  orfèvrerie    d'Eglise   et  statues,   chemins  de  Croix,  peintures  et  chromos,  ban- 
nières, insignes  pour  sociétés  religieuses  et  nationales,  fournitures  pour  ornements  d'Eglises. 

JRL.      BBULLAO, 

No.  1674  Eue  Notre  Dame,  ....  MONTREAL. 

CASAVANT    FREREST"^ 
FaGtelirs  d'Orgues  d'Église   et  de  Salon, 

ST.    HYACINTHE,    I>.     Q. 


auteurs   du    grand    orgue    de     J^o Ire-  Dame    de    Montréal,    des 

orgues    de   la    Vatfyedrale  de    Si.  jdyacintfye  et  des    Eglises  de 

Varennes   et  de  J^otre-^Oame   de   Xourdes   de    Montréal,   'Etc. 

Grandes  Orgues  construites  avec  toutes  les  améliorations  les  plus  modernes.   Méca- 
nisme Electrique  et  Tubulaire. 

Pédale  de  combinaison  à  ajustement  automatique,  )  Nouveau 

Pédale  de  crescendo,  etc.,  etc.  j  système  breveté. 


Le  plus  grand  soin  est  apporté  au  choix  des  matériaux  et  a  la  confection 
de  toutes  les  pièces. 


PEINTURES,  VERNIS  ET  COULEURS. 

Verres  à  vitres  décoratifs  pour  châssis  d'église  et  de  résidences  privées  ;  émaillés,    eri 

couleurs  et  dans  les  teintes  si  recherchées  dites  :  de  cathédrale,  murales 

vénitiennes  et  bysantines,  etc. 

COULEURS  PRÉPARÉES 

de  30  teintes  différentes,  prêtes  à  être  posées  et  séchant  bien,  de  la  marque 

"ISLAND    CITY" 

—  AUSSI  — 

PEINTURES  PRÉPARÉES  POUR 

COUVERTURES,  CLOTURES,  PLANCHERS  ET  GRILLAGES. 

Or  et  Argent  en  Feuilles,  Or  et  Argeut  en  Poudre, 

MATERIAUX  D'ARTISTES. 

Couleurs  fines,  en  tubes  pour  la  peinture  a  l'huile, 

et  en  pains  pour  l'aquarelle  et  la  gouache. 

Boites  de  couleurs  appareillées  et  pourvues   de  pinceaux   et  de  tout 
ce  qui  est  nécessaire  aux  artistes. 


146  RUE  McGILL,  MONTREAL 


McARTHUR    Se    CIE.9 

1807  Rue    Notre  Dame,  et   5   et   7    Rue   Dollard, 

IMPORTATEURS  ET  MANUFACTURIERS  DE 

BLMC  DE  PLOMB,  PEINTURES,  VERNIS,  VERRES  A  VITRE  UNIS, 
DE  COULEURS  ET  ORNEMENTES,  ETC .,  ETC, 

MATERIAUX  EN  TOUS  GENRES  POUR  LES  ARTISTES. 

Conditions  spéciales  pour  ie  clergé  ;  et  surtout  pour  les  collèges,   couvents  et  écoles- 
publiques,  dont  les  commandes  sont  l'object  d'une  attention  particulières. 


BEMEDES  FRANÇAIS. 

Eaux  minérales  françaises,  pâte  de  gomme  d'épinette  du  Dr.  Chevalier,  preserptioa 

du  Dr.  Nelson,  liqueur  de  goudron  de  Norvège,     Parfumerie  de  mes 

meilleures  maisons  de  France  et  d'Angleterre 

—  CHEZ  — 

Laviolette  &  Nelson,  Pharmaciens, 

No.  1605  rue  Notre-Dame  coin  de  la  rue  St.  Gabriel,  Montréal- 
Attention  donnée  aux  commandes  des  Communautés. 


P.    BOILEAU    ET    FRERES, 


(ENTREPRENEURS), 


Constructions 
d'E alises, 

Presbytères,  % 
Maisons 

d  Education, 
Edifices    Publics,  3§ 
etc . ,    etc. 


ameublements 
et  décorations 
d'intérieurs 

d'E alises  ^ 
'Charpente, 
Menuiserie 
et    Sculpture*. 


Recommandations  et  garanties  de  première  classe. 

Les  Eglises  de  St.  Patrice    de    Ravvdon,    St.    Raphaël    de    l'Ile    Bizard,    Thurso,    l'Epiphanie,. 
Chapeau    (Ile    aux   Allumettes),   St.  Léonard   de    Port    Maurice,    St.    Stanislas    de    Kotska,  et  la 
cathédrale  de  Pembroke,  sont  autant  d'endroits  où  MM.  Boileau  ont  été  appelés  à    faire  les  travaux 
de  maçonnerie,  charpente,  menuiserie,  sculpture,  ameublement,  etc. 


PHILEAS  BOILEAU, 
DAMASE  BOILEAU, 


NAPOLEON  BOILEAU, 
ALDERIC  BOILEAU, 
ILE  BIZARD,  Comté  de  Jacques-Cartier,  P.Q. 


L.  J.  FAUTEUX. 

Entrepreneur  de  Constmichons  d'Eglises,    Collèges,, 
Couvents,  Edifices   Publics,  etc. 

Ateliers  pourvus  de  l'outillage  le  mieux  perfectionné  pour  la  confection  de  bancs 
d'églises,  autels,  chaires,  confessionnaux,  portes,  châssis,  et  autres  travaux  de  sculpture 
et  de  menuiserie. 

Résidence  et  ateliers  : 

ST.  BENOIT,  Comté  des  Deux-Montagnes,  P.Q. 

(Téléphone  Bell.; 


Li 


CArNArDAr  ARTISTIQUE. 


REVUE     MENSU.ELLK 


BEAUX-ARTS  ET  LITTERATURE. 
IL.     Filiatreault,     Editeur», 

312    -RUE    GttJ^TGr 
Téléphone  Bell  6826.  MONTREAL. 

Abonnement         -------         $3  par  année. 


Les  gravures  qui  ornent  ce  fascicule  ont  été  faites  par  une  compagnie  dont 
l'éditeur  du  Canada  Artistique  est  l'agent  à  Montréal.  Le  procédé  est  supérieur  à 
tout  autre  et  coûte  moins  cher.  S'adresser  à  A.  FILIATREAULT,  312  rue  Craig^ 
Montréal. 


LUCIEN     BENOIT, 

Sculpteur,  Peintre  et  Doreur  sur  Bois, 

Nos.  200  et  202  Rue  Jacques  Cartier,    -     MONTREAL. 

M.  L.  BEN9IT  se  ohirge  d'exécuter  toutes  sortes  de  traviux,  tels  que: 

Chaires,  Autels,  Fonts  Baptismaux,  Balustrades, 

Cadres  et  Ameublement  d'Eglise  en  General. 

PREPARATION  DE  MODELES  POUR  ORNEMENTS  EN  PLATRE 

Les  autels  et  les  travaux  de  sculpture  de  la  cathédrale  de  Penibroke,  des  églises  de  Notre    Dame    de 

Lourdes  à  Montréal,  Saint  Léonard  Port  Maurice,  Sainte  Thérèse,  etc.,  etc.  ont  été 

faits  par  Mr.  L.  Benoit. 


Sculpteurs, 


Modeleurs    et    Menuisiers, 


AMEUBLEMENTS    D  EGLISES    EXECUTES    AVEC    SOIX    ET    CELERITE, 

CHAIRES,  AUTELS,   BUFFETS  D'ORGUES,  CONFESSIONNAUX,  BALUSTRADES,  BANCS, 
VESTIAIRES,  FONTS- BAPTISMAUX,  CREDENCES,  CONSO  L  ES,  etc. 


No.  85  Rue  Frontenac, 


MONTREAL. 


Téléphone  Bell  6368. 


LE  PLUS  GRAND  ET  LE  PLUS  BEL  ETABLISSEMENT  DE 

STATUES      DFtEîIL^XGÎrlJBLîXJ^ 

EN    AMERIQUE. 

T.     CARLI,     Statuaire, 

No.  1466  Une  Notre  Dame,  -  MONTREAL. 


HENRI    LARIN, 

^AKVISTB    P1I©ï©©KA: 

No.  2202  rue  Notre  Dame,  - 


MONTREAL. 


Les  photographies  d'intérieurs  d'églises  sont  faites  avec  le  plus  garnd  soin  et  à  des  conditions 

particulières  pour  le  clergé. 
Les  photo-gravures   de  la  présente  publication  sont  copiées  sur  des  photographies  prisf  s  par  M.  H.  LARIN 

*0o.  34  *»i*e    Latoelle,  -  MONTREAL. 

OBJETS  D'ART  EN  BRONZE,  PIERRE,   BOIS,  etc.,  etc. 


Travaux  exécutés  sur  commande  seulement. 


SPECIALITE 


la     Statue    Religieuse, 


Cloches  pour  Eglises, 

AGENCE   DE 

HEARS  &  STA1NBANK 

D'ANGLETERRE, 

ET  DE 

MENEELY  &  CIE., 

WES  T  TR  O  Y,  N.  Y. 

HTM!    RUSSEL. 

4:5  RUE  ST.  FRANÇOIS  XAVIER, 
MONTREAL, 


Les  autels  de  Notre  Dame  de  Bon- 
secours  a  Montréal,  Sainte  Dorothée 
Saint  Joseph  du  Lac,  Saint  Jean  Bap- 
tiste ae  Rouville,  St.  Albans,  état  du 
Vermont,  etc.,  etc.,  ont  été  confection- 
»   nés  par 

ALF.  LEFRAMIOIS, 

scULpteUr  sUr   bois, 

NO.  5  RUE  STE.  JULIE, 
MONTREAL. 


Ameublement     d'églises    en     général 
exécuté  sur  commande. 


ROBERT   MITCHELL  *   CIE., 

Manufacturiers  et    Poseurs  de  'Gazomètres  et  d'appareils  a  ixaz 

et  a   JElectricitr, 
PLOMBERIE,     APPAREILS    A    VAPEUR     ET     GÉNIE     CIVIL 

Chandeliers  et  "Candélabres  pour  Eglises. 

Ateliers -         à  Ste.    Cunégonde 

Bureau  et  salles  d'exhibition, Coin  des  rues  Craig  et  Bleury  , 

310NTBEAL. 

BOURBONNIERE    ET    LAPIERRE, 

PLOMBIERS  ET  COUVREURS. 

Poseurs  d'appareils  à  eau  chaude,  manufacturiers  de  moulures  et  de  corniches  en 
tôle  galvanisée.     Couvreurs  en  tôle  galvanisée  et  en  ardoises,  etc. 

1602  RUE  ST.  CATHERINE,  MONTREAL. 

TELEPHONE  BELL  6671. 


EST    FOR.AN, 

FONDEURS   EN   CUIVRE. 

No.  16  Cote  «Je  la.  Place  d'Armes, 

#  MONTREAL. 

Candélabres  et  gazeliers  d'églises  faits  sur  commande  ;' ornements  dorés,  argentés  et  réparés. 

CHARTRAND    &    COULOMBE, 

ENTREPRENEURS  GÉNÉRAUX  EN  TRAVAUX  D'ÉGLISES. 

112   RUE    BERRI,  -  MONTREAL. 

(A  partir  du  1er  Mai  1891,  au  No.  112  rue  Sanguinet.) 

Constructeurs   de  l'intérieur  des  églises  de  N.  D.  de  Bonsecours  à  Montréal,  du   Sacre-Cœur  à 
Montréal,  de  Saint  Zotique.  Sainte  Dorothée,  etc.,  etc. 


MAITRE    PLATRIER. 

Les  enduits  et  l'ornementation  en  plâtre  de  vingt-trois  églises. plusieurs  couvents  et  collèges,  et  des  maison, 
les  plus  importantes  de  Montréal,  ont  été  posés  par  M.  Fes.  Decary. 

ÎSTo.  185  rvie  St.  Denis, 

MONTREAL. 

«LE    MONDE."" 

1650  rue  NOTRE-DAME,        -        -        -        MONTREAL. 

Le  Journal  Canadien  Français  par  excellence. 

Le  plus  lu,  le  plus  répandu,  le  mieux  fait  et  le  mieux  renseigné  du  Canada. 
Le  Monde  est  le  journal  de  prédilection  des  familles  canadiennes  et  du  clergé  au  Canada  et  aux  Etats-Unis. 
La  haute  moralité  de  sa  rédaction,  le  chcix  sévère  de  ses  publications,  la  variété  et  la  multiplicité  de  ses 
renseignements  lui  ont  fait  une  place  à  part  dans  la  presse  du  pays. 

Le  soin  tout   particulier  qu'il   porte  à  l'agriculture,  à  l'industrie  et  aux  questions  sociales  en  ont  faits 
l'organe  attitré  des  classes  populaires. 

L'editioon  littéraire  du  Samedi  est  une  publication  unique  dans  notre  pays,  et  rivalise  en  intérêt  et  en  utilité 
avec  les  publications  renommées  et  dispendieuses  de  l'Europe. 

Dans  cette  édition  on  trouve  de  tcut  :  littérature,   science,  récits  de  voyage,  modes,  recettes  de  cuisine, 
nouvelles  diverses,  correspondances,  etc.,  etc. 

Conditions  de  l'Abonnement, 

Quotidien  (y  compris  le  supplément  du  samedi; Un  an        $3.00 

"  "  • Six  mois      1.50 

Hebdomadaire Un  an        $1.00 

- Six  mois       .50 

Le  seul  journal  qui  distribue  des  primes  de  grande  zalew  à  ses  abonnés. 


/ 
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cflctif  total,  y  Compris  le  capital  a  deman 
icid  dupe  mile  peur  la  pi  élection  de 


de. 


s  assures  ; 


1,328,131 


BUREAU  CENTRAL  (bâtisse  de  la  c 


ompagnie) 


No.  181   rue  St.  Jacques,.      -      MONTRÉAL. 


DIRECTEURS    ET    OFFICIERS: 

BON.  J.  J.  C.  ABBOTT,  P.C.,  C.R.,  ANDREW  AELAN, 

Président.  Vke-Prés'idmt. 

C.  D.  PROCTOR        A.  DESJARDINS,  JI.P.        ARTHUR  PREVOST. 
J.  0.  GRAVEE.  H.  MONTAGE  ALEA  A. 


t.  P.  HÊATON, 

Gérant-  Général. 


WILLIAM  SMITH, 


Secrétaire-  Trésorier. 
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